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/ﬂﬁ"’“"\(\\ @ Wang Li dessinait si bien les oiseaux et

/] o/ Nles poissons qu’on s’attendait a les

L \ '__a

U entendre chanter ou a les voir nager.
Pourtant, il n’avait toujours pas de

pinceau ...

Une nuit, il réva qu’'un homme & la|

barbe blanche lui tendait un pinceau en
disan
« Voici un pinceau magique, il est pour V
toi. »
Quand il se réveilla, Wang Li tenait a la :
main un pinceau au manche de bambou.
« C'est le méme que celui de mon réve ! » s’étonna le

jeune garcon.

Aussitot, il peignit un oiseau et celui-ci s’envola dans
les airs. Il peignit ensuite un poisson qui sauta dans la
riviere.

Wang Li comprit alors que le vieillard avait raison : ce
pinceau était vraiment magique !

y Il se mit donc a peindre pour les pauvre
" du village.

4 Il peignait des charrues, des lampes, du
\ grain, des poules et des cochons. Et
8 chacun repartait avec ce que Wang Li avait
Créé avec son pinceau magique.

Ces prodiges parvinre aux oreilles de [
l[’'empereur.

Il fit arréter Wang li, ordonna qu’on le jette
en prison et s’empara du pinceau magique.
L'’empereur se mit aussitdt a peindre des
sacs d’'or...

Dés qu’il eut terminé, la montagne de sacs
d’or se transforma en un misérable tas de cailloux. Il
peignit alors des pierres précieuses... Elles tombere
en poussiere ! L'empereur comprit vite que seul Wang
Li pouvait se servir du pinceau magique. Il le fit sortir
de prison et lui dit :

- Tu vas peindre pour moi tout ce que je t'ordonnerai.
Pour voir ce dont tu es capable, tu vas d’abord peindre
la mer.

Wang Li prit le pinceau magique et en quelque
instants, la mer s’étendit aux pieds du palais.



